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ÉDITION SPÉCIALE
ÉLECTIONS SYNDICALES

Le mardi 6 juin 2017
Nous vous rappelons qu’il y aura des élections pour les trois postes suivants : 

• 2e vice-présidence
• 3e vice-présidence

• secrétariat-trésorerie

** RAPPEL **
GREFFIERS OU GREFFIÈRES

Le comité d’élection et de référendum est à la recherche de personnes qui agiront comme greffiers et gref-
fières dans leur école pour les élections du mardi 6 juin 2017. Sinon, les membres travaillant dans les écoles 
sans bureau de scrutin devront venir voter aux bureaux du SEPÎ (745, 15e Avenue à Pointe-aux-Trembles). Si ce n’est 
pas déjà fait, veuillez transmettre, dans les meilleurs délais, votre nom aux bureaux du SEPÎ.

Le greffier ou la greffière doit s’assurer du bon déroulement du scrutin dans son école en informant les 
membres du/des moments où il sera disponible pour recevoir les votes durant cette journée. Il ou elle doit 
également venir chercher la boîte de scrutin le lundi 5 juin et la rapporter le mardi 6 juin aux bureaux du SEPÎ. 
Trois sessions de formation sont prévues le lundi 5 juin prochain, au choix : 15h30, 16h15 ou 17h.

Le kilométrage effectué pour les deux (2) déplacements sera remboursé. Un montant forfaitaire sera oc-
troyé pour compenser le temps requis pour la formation et les déplacements.

En ce qui concerne les greffiers du secondaire, ils auront droit à une journée de libération le 6 juin en raison 
de la complexité des horaires.

Si vous êtes intéressé(e) et désirez plus d’informations, n’hésitez pas à consulter votre personne déléguée ou 
encore le site web du SEPÎ au www.sepi.qc.ca.

▪ Daniel Savard
Président du comité d’élection et de référendum
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CANDIDATE AU POSTE DE 2E VICE-PRÉSIDENCE
ANNIE PRIMEAU
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Je suis enseignant depuis bientôt 20 ans. Ma première 
année, je l’ai passée à faire mes classes en tant que 
suppléant dans de multiples écoles des commissions sco-
laires de Montréal. Les cinq années suivantes, j’ai enseigné 
les arts plastiques dans une dizaine d’écoles primaires de 
notre commission scolaire. Depuis, j’ai trouvé ma place 
à Calixa-Lavallée, j’y enseigne les arts et j’y suis délégué. 
En tant que spécialiste en arts plastiques, j’ai eu, dans ma 
pratique, l’occasion de travailler à la fois au primaire et 
au secondaire, dans des classes régulières, d’adaptation 
scolaire et d’accueil et de connaitre à la fois la réalité des 
spécialistes et des titulaires. Ma douzaine d’années à titre 
de délégué, ainsi que mes trois années au conseil fédéra-
tif de la FAE et sur différents comités locaux et nationaux, 
m’ont permis de découvrir et de comprendre les enjeux 
syndicaux, les rouages politiques du syndicalisme, de ren-
contrer des enseignants militants de tous les secteurs mais 
surtout de croire au syndicalisme enseignant malgré les 
défis rencontrés. La campagne électorale qui a lieu, saine 
pour la démocratie syndicale, nous permettra de décider 
si le syndicalisme vécu au SEPÎ depuis bientôt 10 ans nous 
convient encore. Vous aurez l’occasion de choisir parmi 
les candidats pour des idées que vous partagerez avec 
l’un ou l’autre des candidats en lice.

Si je me présente au poste de deuxième vice-président, 
c’est que la dernière négociation m’a poussé à remettre 
en question mon implication syndicale. Dans les lende-
mains déchantées de la négo, j’ai remis en question les 
idéaux que le SEPÎ et la FAE semblaient nous proposer sou-
dainement : un syndicalisme où la structure impose aux 
membres une voie à suivre, où les consulter n’est qu’une 
étape parmi d’autres et où les idées des élus priment sur 
celles des enseignant(e)s. Nous avons été plusieurs à nous 
remettre en question. Parmi ceux-là, je me suis assez rapi-
dement retrouvé à partager des idéaux et des projets de 
changement avec quelques-uns. Des échanges et des 
rencontres ont permis de se retrouver dans un projet de 
syndicalisme qui permettrait une meilleure représentativité 
de tous les secteurs, de tous et de toutes. Un syndicalisme 
où les membres du conseil d’administration (CA) sont les 
porteurs de mandats votés en toute collégialité. Un syn-
dicalisme porteur d’idéaux, qui chercherait à trouver une 
voie pour défendre jusqu’au bout les enseignant(e)s d’un 
système qui déshumanise l’éducation. Des idéaux d’égali-
té et de liberté qui nous permettraient de croire à nouveau 
que d’être ensemble soit la meilleure manière de sortir de 
l’individualisme si chère et si utile aux dirigeants.

La démocratie syndicale doit prendre une nouvelle forme 
au SEPÎ. Les membres doivent être consultés; les CPD, 

décis ionnels ; 
les membres 
du CA, porte-
parole et 
mandataires; 
il doit y avoir 
un nombre 
de mandats 
m a x i m u m 
pour ceux-ci, 
un vote de 
c o n f i a n c e 
annuel pour la présidence pourrait être envisagé, des 
enseignant(e)s de tous les secteurs devraient représenter 
leurs secteurs respectifs au CA par le biais de libération, 
des résumés des décisions prises en CA pourraient être pré-
sentés aux CPD pour une plus grande transparence… La 
mise en place de tels mécanismes serait déjà la prémisse 
d’un syndicalisme véritablement démocratique. Je crois 
sincèrement que le SEPÎ doit et peut changer en offrant 
quelque chose de nouveau, de plus près des membres, de 
plus égalitaire et chargé des espoirs d’une lutte qui ne soit 
pas une abdication des aspirations qu’ont le droit de porter 
les enseignant(e)s du système public. Je souhaite ardem-
ment défendre une cause contre ceux qui s’y opposent : 
le gouvernement, la commission scolaire, les directions 
d’écoles; ceux qui préconisent un approche utilitariste, 
déshumanisée, mécanique et rentable; une école qui ne 
produise que de futurs travailleurs à défaut de citoyens; 
une éducation qui ne soit pas le fruit des enseignant(e)s 
qui la dispensent, mais la somme des objectifs de diploma-
tion à atteindre.

Depuis plus de 12 ans que je m’implique dans la lutte syndi-
cale. Comme délégué, j’ai découvert au fil du temps que 
s’il faut être capable de défoncer des portes et de clamer 
haut et fort nos revendications, il faut également être à 
la fois réaliste et empathique, travailler pour la collectivi-
té avant soi-même, offrir du support dans les luttes quoti-
diennes des enseignant(e)s, se battre pour tous et croire à 
la réalisation d’un syndicalisme humain et de combat. Je 
me permets de croire que tout cela est possible, que si nous 
faisons les bons choix, nous pourrons éviter que le syndica-
lisme ne soit que l’articulation bureaucratique et déshuma-
nisée d’un contrat de travail et qu’il sera possible de croire 
à nouveau au collectif et aux victoires de celui-ci.

Syndicalement vôtre,

Yann Robitaille

CANDIDAT AU POSTE DE 2E VICE-PRÉSIDENCE
YANN ROBITAILLE
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À tous les membres du SEPÎ,

(Vous devez d’abord avoir lu le TOPO Édition spéciale 
Élections 2017 version web)

FORMATION
Lors de la formation Délégué 101 en novembre dernier, 
les nouvelles personnes déléguées qui se sont présen-
tées, au nombre de 19, ont exprimé le souhait fervent 
de suivre une deuxième formation afin d’apprivoiser 
davantage les textes des deux Ententes. Elles ont expri-
mé le désir de vivre des situations problèmes courantes 
à démêler avec l’aide des différents articles et clauses 
des Ententes locale et nationale. Les conseillères et moi-
même allons nous rencontrer à cet effet pour monter 
une nouvelle formation Délégué 201 qui ne soit pas 
une réplique de la formation 101 et pour permettre aux 
nouvelles personnes déléguées de se débrouiller mini-
malement devant des situations simples, ou un peu plus 
complexes, et d’être davantage outillé(e)s quand on 
leur pose des questions ou qu’on leur demande conseil.

Les formations CPEPE, CLP et CÉ, selon la personne 
qui en aura la charge, devront être revues. Une toute 
nouvelle formation sur les budgets école est en attente 
depuis plus de trois ans et sera vraisemblablement dis-
ponible au cours de la prochaine année. Si elle ne peut 
être montée par un élu du SEPÎ, je ferai appel, en tant 
que responsable de la formation, à une personne res-
source d’un syndicat voisin pour qu’elle puisse vous être 
dispensée si tel est votre besoin ou votre désir.

INTÉGRATION SYNDICALE
On a dit, lors d’un discours de présentation de candi-
dature au CPD du 11 mai dernier, que pas grand chose 
n’était fait au SEPÎ en matière d’intégration syndicale. 
Rien n’est plus faux. Plusieurs affiliés de la FAE ont fon-
dé leurs travaux personnels dans ce dossier à partir des 
fiches syndicales élaborées précédemment par le SEPÎ 
et sur ses cahiers thématiques. La prochaine étape pour-
rait être de regrouper toutes ces informations, qui sont 
disponibles dans vos établissements dans un cartable 
prévu à cet effet, de les regrouper, donc, pour en faire 
une sorte de « petit livre rouge de Mao » à glisser dans 
son sac d’école quand ce n’est pas son sac à main. Et 
bien entendu, une version complète électronique serait 
disponible sur notre site afin de rendre l’information 
accessible à tous, en tout lieu et en tout temps.

La formation Nouveaux enseignants est toujours très po-
pulaire et elle est donnée au moins une fois par année 
quand ce n’est pas deux. Lors de cette formation, les 
participant(e)s repartent avec un cartable contenant 
tous les outils dont ils ont besoin en début de carrière.

Un autre projet facilement réalisable serait de créer un 
pigeonnier Suppléant(e) dans chaque établissement et 
d’y verser toute information pertinente pour ce groupe 
d’enseignant(e)s. Les précaires sont souvent les grands 
oubliés dans les écoles et centres, certains n’ont pas 
de domicile fixe et se retrouvent un peu perdus ou mal 
accompagnés dans l’exercice de leur travail et dans le 
respect de leurs droits. Un « endroit » bien à eux pourrait 
faire toute la différence.

ÉDA
Les enseignant(e)s de ce secteur ont une réalité parti-
culière ainsi que des besoins particuliers et il est urgent 
d’y répondre. J’ai déjà enseigné à ce secteur, dans un 
passé lointain, et il me ferait plaisir de m’asseoir avec 
les personnes déléguées et les enseignant(e)s de l’ÉDA 
pour comprendre les enjeux et élaborer un plan de 
match ou une façon de rendre le meilleur service pos-
sible à ces enseignant(e)s. Si nous ne pouvons obtenir 
un élu ÉDA, un élu devra devenir un représentant ÉDA 
dans tout ce que cela implique.

CCF
Ce dossier me tient à cœur et la tangente qu’il prend 
actuellement laisse présager un développement opti-
mal du comité de la condition des femmes (CCF). Un 
comité devrait avoir pour objectif de mettre en place 
des modalités de fonctionnement qui permettent aux 
membres de créer un lieu de rencontre qui leur res-
semble, d’exprimer leurs idées et de les mettre en 
œuvre afin de contribuer à l’épanouissement du plus 
grand nombre.  Les événements organisés par le co-
mité ont permis aux membres de la base de sortir du 
cadre et d’ébaucher, sans le savoir, des plans d’action 
ou des pistes de travail pour l’avancement de la cause 
féministe. Le CCF est en mouvement pour les membres 
et grâce à eux.

Voilà ce que je compte accomplir au cours du pro-
chain triennat en plus des dossiers récurrents comme 
ceux d’organiser le Congrès extraordinaire FAE de jan-
vier 2018, le CPD extraordinaire d’octobre 2018 et le 
Congrès FAE 2019 pour la délégation SEPÎ.

À tous nous autres, je souhaite une équipe vraiment 
formidable pour relever les défis qui nous attendent au 
cours des trois prochaines années !

Lucie Lépine

CANDIDATE AU POSTE DE 3E VICE-PRÉSIDENCE
LUCIE LÉPINE

TOPO - Élections | Le 23 mai 2017
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Bonjour à tous les membres du SEPÎ,

Je suis profondément et dans toute ma vie une militante. J’ai toujours pris 
le micro pour donner une voix à ceux qui n’en ont pas et je me suis tou-
jours engagée dans des postes dans lesquels je pouvais me battre pour 
plus de justice sociale. À la suite de la dernière négociation, j’ai ressentie 
un profond besoin de participer à faire changer certaines choses au sein 
du SEPÎ. Je crois qu’il est urgent pour notre organisation d’emprunter une 
nouvelle voie dans laquelle nous pourrons aspirer à plus de transparence 
et de démocratie.

Pour cette raison, j’ai choisi de redoubler mes efforts d’implication. Je me 
suis impliquée dans la dernière année comme déléguée de mon école, j’ai été déléguée au Congrès pour le SEPÎ, je me 
suis impliquée au conseil fédératif (CF) où je suis substitut, je siège au comité paritaire de perfectionnement, je m’implique 
au comité d’éducation syndicale de la FAE et je désire maintenant me présenter au poste de 3e vice-présidence au CA.

Le comité d’éducation syndicale est pour moi une expérience plus qu’enrichissante. Je vois et j’écoute les idées que les 
autres syndicats mettent en place pour favoriser l’implication syndicale, pour la rendre attrayante, pour communiquer la 
passion du syndicalisme, pour faire comprendre à leurs membres l’importance de la lutte syndicale pour l’amélioration 
des conditions de travail, la valorisation et la profession enseignante et pour se battre partout pour une meilleure justice 
sociale. Je suis débordante d’idées que je suis impatiente de vous soumettre afin de vous laisser plus de place et de faire 
en sorte que le SEPÎ vous ressemble et vous écoute.

J’ai choisi de me présenter au syndicat parce que je crois en la démocratie participative. Mes implications communau-
taires et dans le mouvement étudiant m’ont montré la force d’un mouvement qui est gouverné par ses membres. Je veux 
me présenter parce que je veux aider à démocratiser le syndicat, favoriser l’implication des membres, redonner le pouvoir 
au conseil des personnes déléguées (CPD) et aux membres. Le CA pour moi se doit d’être le porte-parole des membres, 
de suivre la voie que ceux-ci lui indiquent et ne jamais s’opposer à leurs désirs.  Si je suis élue, je serai à l’écoute des opi-
nions, qu’elles me soient favorables ou non, je saurai remettre en question mes décisions lorsque l’on me l’indiquera, je 
saurai me rallier lorsqu’une décision sera prise et faire preuve de leadership lorsque la situation l’exigera.

Je suis une jeune enseignante et je crois que cela constitue une force puisque que la moyenne d’âge de nos membres 
rajeunit beaucoup également. Je comprends ce que vivent les nouveaux enseignants et les enseignants précaires et je 
veux  leur servir de voix. Mes cinq années d’enseignement sont compensées par une longue expérience de militance et 
d’organisation et je sais que je saurai être à la hauteur des idées que je propose.

Le travail d’équipe est une de mes grandes forces. Je suis une rassembleuse, je suis à l’écoute et je suis une personne 
solide. Je suis capable de force et de diplomatie. Je suis une passionnée, je n’ai pas peur du travail, tous les types de dos-
siers m’intéressent et lorsque je m’engage je le fais à fond, avec tout mon cœur.

Si je suis élue, vous pourrez compter sur mon engagement et ma ténacité. Pour plus d’informations sur moi ainsi que sur 
les candidats Pierre-Luc Gagnon et Yann Robitaille avec qui je partage une même vision du syndicalisme, je vous invite à 
consulter la page : http://election2017.akua.ca.

Syndicalement vôtre,

Chantal Poulin

CANDIDATE AU POSTE DE 3E VICE-PRÉSIDENCE
CHANTAL POULIN

TOPO - Élections | Le 23 mai 2017
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CANDIDAT AU POSTE DE SECRÉTARIAT-TRÉSORERIE
PIERRE-LUC GAGNON

TOPO - Élections | Le 23 mai 2017

Pour ceux 
et celles 
qui me 
connaissent 
à l’extérieur 
de mon mi-
lieu de tra-
vail ou en 
dehors des 
d i f f é r e n t s 
c o m i t é s 

auxquels je participe au SEPÎ et à la FAE, ces personnes 
savent et peuvent d’ailleurs en témoigner que je suis un 
militant de toutes heures et que bien avant de m’impli-
quer au SEPÎ, j’étais déjà impliqué dans plusieurs mouve-
ments sociaux et organisations qui militent notamment 
pour une plus grande justice sociale et pour l’égalité 
entre les hommes et les femmes. Ce sont des valeurs que 
je défends fièrement et que j’ai l’intention de continuer 
à défendre vigoureusement si vous m’accordez votre 
confiance pour le poste auquel je sollicite votre appui, 
c’est-à-dire le poste de secrétariat-trésorerie.

Dans cet ordre d’idées, je tiens à souligner que cette 
implication date de bien avant l’obtention de mon 
bac en éducation, mes cinq dernières années à 
enseigner ou encore bien avant mes diplômes d’études 
professionnels et la dizaine d’années que j’ai passé 
en industrie. J’ai toujours été impliqué dans différents 
projets et j’ai toujours mis de l’avant mes compétences 
sociales et professionnelles pour influencer positivement 
les causes qui me sont chères. D’ailleurs, pendant plu-
sieurs années, j’ai occupé des fonctions administratives 
et j’ai toujours su placer les travailleurs à l’avant-scène 
pour que ceux-ci obtiennent de meilleures conditions de 
travail et un environnement sécuritaire pour s’épanouir.

Je profite également de la tribune qui m’est offerte 
aujourd’hui pour mentionner que je souhaite hardiment 
défendre les enseignants en FP et à l’ÉDA puisque ce 
sont des individus dont les réalités me sont très familières, 
mais également puisque leurs réalités professionnelles 
sont souvent méconnues et que par conséquent, ils ont 
le sentiment de ne pas toujours être assez entendus. Ce-

pendant, soucieux de représenter adéquatement tous 
les membres du SEPÎ, je m’engage également à être à 
l’écoute des besoins des enseignants du préscolaire, du 
primaire et du secondaire et de les accompagner dans 
la direction qu’ils choisiront.

Aussi, puisqu’il n’y a présentement aucune candidature 
aux élections issue de l’ÉDA et du préscolaire, je sou-
haite que le prochain CA du SEPÎ se penche sur une so-
lution pour assurer une représentation adéquate de tous 
les secteurs. Par exemple, il serait pertinent de permettre 
à un représentant de l’ÉDA et du préscolaire de venir 
occasionnellement répondre aux besoins spécifiques 
des enseignants de ces secteurs.

De plus, je souhaite également que les CPD soient da-
vantage décisionnels, qu’il y ait un nombre maximum 
de mandats pour tous les élus du CA et qu’il y ait un 
vote de confiance à chaque année pour le poste de 
la présidence du SEPÎ. En plus de m’acquitter des fonc-
tions liées au poste de secrétariat-trésorier, je souhaite 
également porter les revendications propres aux ensei-
gnants à statut précaire, revendiquer haut et fort que 
davantage de services soient offerts aux élèves HDAA 
et à ceux ayant des besoins particuliers, et ce, le plus tôt 
possible dans leur parcours scolaire. Je souhaite égale-
ment militer pour que toutes les classes du préscolaire 
aient suffisamment de matériel pédagogique et que les 
enseignants n’aient plus à financer sur une base person-
nel leurs achats, faute de moyens dans nos écoles.

Ainsi, si vous désirez en apprendre davantage sur ce 
que j’aimerais mettre de l’avant au SEPÎ et sur mon impli-
cation syndicale, je vous invite à visiter la page internet 
suivante : http://election2017.akua.ca.

Syndicalement vôtre,

Pierre-Luc Gagnon

N.B. L’usage du masculin dans ce document a pour unique 
but d’alléger le texte. 
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Le TOPO est réalisé par le Syndicat de l’enseignement de la Pointe-de-l’Île (SEPÎ). Tiré à 2600 exemplaires, le TOPO est  
distribué à toutes les enseignantes et tous les enseignants de la Commission scolaire de la Pointe-de-l’Île (CSPÎ).

Commentaires et/ou suggestions
Syndicat de l’enseignement de la Pointe-de-l’Île (SEPÎ)

745, 15e Avenue | Montréal (Québec) H1B 3P9
Tél. : 514-645-4536 | Téléc. : 514-645-6951 

Par courriel : topo@sepi.qc.ca

Bonjour,

À la Trésorerie, pour le mandat 2017-2020, en tant qu’ÉLU je vous 
propose :

• �D’uniformiser le format de présentation des résultats financiers 
afin que tous les membres reçoivent l’information sur une base 
mensuelle et soient en mesure de savoir où et comment est in-
vesti l’argent.

• �D’écrire des articles dans le TOPO sur les finances personnelles, 
et ce, afin de répondre à des questions que les membres me 
poseront.

• �De gérer les revenus de façon dynamique afin de dégager des fonds pour l’embauche d’une conseillère 
supplémentaire, et ce, durant la première année de mon mandat.

• �De réviser la politique des placements monétaires du SEPÎ. De maintenir l’approche conservatrice des déci-
sions, mais de mettre à jour le processus d’investissement selon les valeurs du mouvement héros.

• �De mettre en place une politique d’approbation des projets afin de documenter l’avancement des dé-
penses et de gérer les fonds monétaires dans la transparence pour l’information et le bénéfice des membres.

Afin d’atteindre ces cibles, je mets à votre disposition mes 15 années d’expériences en gestion financière et en 
gouvernance d’organismes communautaires. Je mets mes connaissances en gestion d’entreprise que j’ai ac-
quises avec l’obtention de ma maitrise en administration des affaires (MBA) en 1998. Enfin, étant membre du 
comité des finances de la FAE pour le mandat 2016-2019, je m’engage à uniformiser la gestion financière du 
SEPÎ afin d’offrir les services que vous méritez. Je veux agir comme vecteur de changement dans les finances 
et services du SEPÎ.

Le 6 juin prochain, voter Benoit Toupin, c’est voter pour une gestion saine et transparente de mes cotisations.

Benoit Toupin, B.Sc, B.Éd, M.B.A. 

CANDIDAT AU POSTE DE SECRÉTARIAT-TRÉSORERIE
BENOIT TOUPIN
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